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t>  E     THALI  E  , 

BALLET    EN    MUSIQUE 

Tar  (^Mon/leur  MOVRET,  Ordinaire  de  la  Mujtque  de  S.  J.  S.  Madame 

la  Duchejfe  du  Maine  s 

»  1 

REPRESENTE    POUR    LA   PREMIERE    FOI  S, 

PAR  L'ACADEMIE  ROYALE  DE  MUSIQUE, 

Le  Mardy  quatorzième  jour    daAouft    17 1+. 

NOUVELLE     EDITION. 


DEL'  IMPRIMERIE 

De  J-B-Chr  istOphe   Ballard,  Seul  Imprimeur  du  Roy  pour  la  Mufîque , 
à  Paris,  rue  Saine  Jean  de  Beauvais  ,  au  Mon^PainafTe. 

M.    D  C  C    XX. 

Avec  Trhi/eçre   d/f' Roy, 
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m. 


■anomi 
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SON  ALTESSE  SERENISS1ME 

MADAME   LA  DUCHESSE 

DU  MAINE- 


AD  A  M  E, 


Les  applaudijfements  dont  V»  A.  S.  a  honoré  les  Ouvrages  que  fay  faits , pour  contribuer 
à.  fis  pUifirs  ,  ni  ont  infpiré  le  defir  de  donner  au  Public  Les  Festes 
i>  e     T  h  A  L  i  E.    Vôtre  Choix    @jr  vôtre  Coût  9  M  A  D  A  M  E  ,  font  fi  fûrs , 


EPIS  T  RE. 
quel  honneur  de  vous  appartenir  &}  de  vous  plaire,  doit  répondre  d'un  plein  fuccè  s.  En  effet , 
l '^Approbation  d'une  des plus  Jlluftres  Princeps  du  Monde  ne  doit-elle  pas  entraîner  tous 
les  Suffrages?  guejeferay  heureux  ,  M  A  D  A  M  E \fiV.A.  S.  reçoit  favorablement 
îhommage  que  fofe  luy  pref  enter  !  Je  borne  toute  mon  ambition  à  luy  donner  le  refie 
de  ma  vie,  des  marques  du  içle  ardent  ,&}  du  très -profond  refpeUavec  lequel  je  fuis 


MADAME, 


DE   VOSTRE    ALTESSE  SERENISSIME 


Le  tre's-humble,  trcs-obeiflànc  i 
&  trés-fbûmis  Serviteur , 

MouRet. 
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TA     BLE. 
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Imez  j  qu  attendez- v  eus  2  Cuttâtille. 

Amour ,  charmant  Vainqueur  ,  ave c  accompignemem. 
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rieancez,  en  tout  temps  ,  à  uni  ige. 


Chantez  l'Amour ,  chantez  la  gloire.  Récit  de  Bsjfe  ,  *zec  dccompdgnemtu:. 

D 
Dans  nôtre  Bcccage.  Et  un  fécond  Couplet. 
M  bien  que  l'on  poflede,  oublier  les  appas. 

G 
Goûtons  de  doux  amuleir.er.s.  Et  un  fécond  Couplet. 

J 
Je  ne  viens  point ,  fage  ïiàbelle. 

M 
i  Scan ,  un  feul  mot  peut  luâSre. 

X 
Ne  poaflbs  rus  vôtre  haine.  Dbo. 
Ne  puis-je  me  natter  d=une  vaine  eiperance.  Récit  de  Bijfe. 

P 
Poqi  ~:v  .    ces  rr.es   plus  jeunes  ans. 
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Quand  on  fuit  les  tendres  Amours.  Duo. 

Que  la  Paix  règne  en  ces  beaux  lieux.  Récit  de  Bafie ,  avec  accompagnement. 
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Rire ,  danfer ,  chanter.  Et  la  fuite. 

S 
Sa  légère  humeur ,  fes  caprices. 
Sombre  appareil,  lugubres  Ornemen s.  Récit  &  U  fuite. 

T 
Tendre  Amour,  dans  nos  coeurs.    Duo. 
Tout  Amant  Comme  le  vent,  avec  un  fécond  Couplet. 
Triomphe  Amour ,  de  la  beauté. 

V 
Venez ,  volez  de  toutes  parts.  Cantatille. 
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ON  joint  à  ce  Ballet  les  Entrées  ajoutées  par  l'Auteur,  fous  les  titres  de  la 
Critique,&     de    la     Veuve     Co  Q^u  e  t  t  e  ;    ce    qui  fait    que 
la  partition  desFEsTES  DE  THALlEfe  vend,  aux  prix  ordinaires,        1 1.  liv, 
La  Tragédie  d'ARi  A  ne,  en  même  Partition,  9.  J. 

Outre  ces  Opéra  ,  l'Auteur  a  encore  donné  au  Public  jufques  à  prefent 
un  Recueil  de  Divertijfements  pour  la,  Comédie  Italienne,  de  ♦  c.  I. 

Les  DivertifTements  particuliers  de  la  Comédie  des  Amants  ignorants  ,  de   i.  1. 
Et  un  Recueil  de  fes  Airs  ferieux  &  à  boire, de  A.  ].IOifT 


On  a    eu  foin    dans    cette  nouvelle  Edition    des   FESTES 
de  replacer  les  aAirs  qu'on  riavoit  donner  qu'en  /upplément. 
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La  Scène  eft  fur  le  Théâtre  de  l'Opéra ,  qui  repreTente  tous  les  Sujets  de  l'Hiftoire 
&  de  la  Fable  ;  qui  conviennent  à  la  Tragédie. 
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tente,   Tout  fit,  tout  enchan-  tcj  Les  plus  doux  plaifirs,  Comblent  nos  deûrs.  firs. 
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tente ,  Tout  rit ,  tout  enchan-  te  j  Les  plus  doux  plaifirs  Comblent  nos  défies.  firs. 

On  reprend  h  C  outre. Dxvfe  :  A  fris  quoy  l'on  dit  le  fécond  Couplet  du  Chœur,  pour  jjnir. 


FIN  DE   LA   TROISIE'ME     ET    DERNIERE    ENTRE'E. 


Signées 


ATTRIBUTION     DE     LA     CHARGE 

de  Seul  Imprimeur  du  Roy  four  la  Mtsjique. 

g  A  R  Lettres  Patentes  du  Roy,  données  à  Fontainebleau  le  cinquième 
1  jour  du  mois  d'Octobre,  l'An  de  Grâce  mil  ûx  cent  quatre-vin^t-quinze 

Signées  L  OU  ISi  Et  fur  le  replis,  par  le  Roy,  P  h  ELYPEAuxiSccllées 
du  graad  Sceau  de  cire  jaune  ;  Confirmées  par  Lettres  de  Surannation 
KÇgjS  données  à  Marly  le  vingt-huiticme  jour  de  May  mit  fept  cent  quinze  ' 
comme  deffks  :  Toutes  lefdites  Lettres  Vérifiées  &  Rcgiftrées  en  Parlement 
le  7.  Juin  1715. Il  eft  permis  (à  Jean-Baptifte-Chriftophc  Ballard  ,  feul  Imprimeur 
du  Roy  pour  la  Mufîque ,  &  Noteur  de  la  Chapelle,  de  Sa  Majefté,  )  d'Imprimer 
faire  Imprimer,  Vendre  ,  &  Diftribuer  toute  forte  de  Mufîque,  tant  Vocale,  qu'In! 
ftrumentale,  de  quelque  Auteur  ou  Auteurs  que  ce  foit  ;  avec  très-cxprelTes  inhi- 
bitions &  defenfes  à  tous  Imprimeurs,  Libraires,  Tailleurs.  &  Fondeurs  de  Caractè- 
res ,&  autres  Perfonncs  généralement  quelconques,  de  Tailler,  Fondre,  ni  contre- 
faire les  Notes,  Caractères ,  Lettres  grifes ,  &  autres  chofes  inventées  par  ledit  Ballard 
ny  d'entreprendre  ou  faire  entreprendre  ladite  ImprefTîon  de  Mufîque  ,  en-aucun 
heu  de  ce  Royaume,  Terres  &  Seigneuries  de  l'obéiiTancc  de  Sa  Majefté,  nonobftant 
toutes  Lettres  à  ce  contraires,  fans  le  congé  &  pcrmifïîon  dudit  Ballard  ;  A  peine  de 
confiscation  des  Livres  ou  Exemplaires ,  Notes  ,  Caractères  &  autres  Instruments 
fervantaù-faït  de  ladite  ImprefTîon  de  Mufîque  ,  &  de  fa  mille  livres  d'Amende; 
Ainfi  qu'il  eft  plus  amplement  déclaré  cfdites  Lettres  :  Sadite  Majefté  voulant  qu'à 
1  Extrait  d'icelies  mis  au  commencement  gu  fin  defdits  Livres  imprimez  ,  foy  foit  ajou- 
tée comme  à  l'Original. 
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